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Monseigneur  
Pierre-Marie Théas 

Il a reçu le titre de Juste parmi les Nations  
le 8 Juillet 1969, par Yad Vashem,  

Institut International pour la Mémoire de la Shoah

Monseigneur Pierre-Marie Théas (1894-1977), est évêque de 

Montauban, lorsqu’à l’été 1942, avec d’autres évêques français,  

il s’insurge contre les mesures antisémites, notamment 

après la rafle du Vel’ d’Hiv. Le 23 août 1942, Jules Saliège, 

archevêque de Toulouse avec lequel l’évêque de Montauban 

est en étroite relation, fait lire dans son diocèse une lettre 

épiscopale retentissante.

Le 26 août 1942, le gouvernement de Vichy organise des rafles 

à Montauban et dans le département du Tarn-et-Garonne.

Monseigneur Pierre-Marie Théas rédige une lettre 

de protestation. Marie Rose Gineste, sa fidèle secrétaire, 

dissimulant dans le guidon de son vélo ce message de soutien 

aux Juifs, le distribue dans toutes les paroisses du diocèse.  

Afin qu’il soit lu dans toutes les églises aux messes 

du 30 août 1942.

« �Des hommes et des femmes sont traités comme 
un vil troupeau et envoyés vers une destination 
inconnue avec la perspective des plus grands 
dangers. Je proclame que tous les hommes, 
aryens ou non aryens, sont frères […]  
que tous les hommes, quelle que soit leur 
race ou leur religion, ont droit au respect 
des individus et des États. »

— Cette lettre sera publiée dans le journal clandestin,  
Témoignage Chrétien

Monseigneur Pierre-Marie Théas proteste également 

contre le départ des jeunes français au Service de Travail 

Obligatoire (STO).

Le 6 mai 1944, Monseigneur Pierre-Marie Théas adresse 

une lettre au Chef de la Kommandantur dans laquelle 

il condamne les exactions commises par les troupes 

de la deuxième division SS Das Reich le 2 mai 1944  

à Montpezat-de-Quercy.

Il est arrêté le 9 juin 1944 par la Gestapo, le même jour que 

Mgr Jules Saliège. Emprisonné à Toulouse, il est interné avec 

Jean Baylet, maire de Valence-d’Agen, au camp de Compiègne. 

Monseigneur Pierre-Marie Théas est libéré le 31 août 1944 

par la 28th US Infantry Division.

Lettre pastorale de Monseigneur Pierre-Marie Théas, 
du 26 août 1942.
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